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Ce qui reste à faire. Si nous voulons que nos
vieillards indigents et abandonnés trouvent tous un abri
hospitalier où les derniers jours de leur existence s'écou-
lent dans la joie et la douce clarté des cœurs compâtis-
sants, il faut à tout prix créer un second asile au moins
aussi grand que celui de Sion, dans le Bas-Valais; agrandir
ceux de la Souste et de Sierre et soutenir le plus possible
l'initiative privée qui, avec une touchante sollicitude, se

préoccupe dans différentes régions de fonder des maisons
de pauvres ou d'assister les pauvres à domicile. En Valais,
canton pauvre où la vie est particulièrement pénible, la
charité chrétienne autant et peut-être plus qu'ailleurs en
proportion de ses ressources, a déjà fait des merveilles et
en promet d'autres encore,

P. P-M,, capucin, Sion.

Le vieil horloger de la Sagne.
Une anecdote.

Un journaliste rappelait récemment que la grande com-
mune voisine de La Chaux-de-Fonds contient peut-être
encore quelques vieux partisans du roi de Prusse. On ne
trouverait guère que quelques détracteurs des temps mo-
dernes pour chanter le fameux refrain:

Ah! qu'on était bien,
Quand on était Prussien.
On allait à l'église,
Prier pour le bon roi,
Pour la reine Louise,
Pour tous les magistrats.

Signalons toutefois cette anecdote curieuse. Le vieil
horloger dont le peintre neuchâtelois Ed. Kaiser a trans-
mis les traits à la postérité dans un tableau aujourd'hui
classique, était resté bien des années après la proclama-
tion de la république fidèle à son serment au roi. Il n'avait
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Ed. Kaiser, Le vieil horloger.

pas voulu se rallier à la république tant qu'il n'aurait pas
été délié de la foi jurée. Finalement, il se rendit compte
de la vanité de sa résistance, mais tint à faire les choses

régulièrement, comme les faisaient nos pères. Il se rendit
personnellement à Berlin et demanda audience au roi qui,
dit-on, le releva très volontiers de son serment, très touché
paraît-il de cette preuve de loyauté et d'attachement au
dernier prince de Neuchâtel.

C'est là une anecdote que l'on conte et sans doute
est-elle vraie dans ses traits principaux. Elle fait hon-
neur au caractère sagnard comme au sérieux du vieil
esprit neuchâtelois.
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